
Les propos de Penny 
 
Beaucoup de choses intéressantes se sont passées depuis la fantastique AGA 
de Québec. Je reçois encore des commentaires positifs sur l’immense travail 
accompli. Bravo à tous ! 
 
     Sur la route 
 
En juillet, j’ai eu le privilège de participer à la réunion de FamVin et aux Journées 
Mondiales de la Jeunesse en Australie. J’étais accompagnée de quatre jeunes, 
Sara, Ryan, Josh et Aiden, de même que Carmela, la coordonnatrice jeunesse 
pour l’Ontario. Je dois vous dire que nos jeunes nous font véritablement 
honneur !  
 
Le programme de FamVin s’est déroulé pendant la première semaine, à 
Bathhurst. Il se tenait au collège Saint-Stanislas pour garçons. Nous avons été 
chaleureusement accueillis et très bien traités. Comme vous le savez, le mois de 
juillet est en hiver dans ce pays et il faisait donc plutôt froid. Il faisait autour de 8 
degrés la nuit et 12 à 14 degrés le jour. Les jeunes des pays plus chauds ont 
éprouvé des difficultés à s’adapter au froid, mais les merveilleux Vincentiens 
d’Australie ont gracieusement fourni des chapeaux, des foulards, des gants et 
des mitaines. Nous disposions de nombreux manteaux chauds, de chemises 
épaisses et de chandails pour nous garder au chaud, et nous avons plus 
particulièrement profité de la chaleur dégagée par notre spiritualité vincentienne ! 
 
Au total, 336 membres de la famille vincentienne provenant de 32 pays étaient 
présents. Il y avait des jeunes Vincentiens, des Sœurs de la charité, des Filles de 
la charité, des pères Vincentiens et bien sûr, des membres de la Société de 
Saint-Vincent de Paul. Le vice-président du CGI, Michael Theo, était aussi 
présent de même que les présidents nationaux de Singapour, de Chine, du 
Canada, de l’Australie et le président du Queensland, John Campbell. 
 
Le président du CGI, confrère Jose Ramon, nous a rejoints un peu plus tard. 
 
Il y a eu une cérémonie d’ouverture comprenant un rituel lors duquel chaque 
pays allumait une chandelle. Malheureusement, nous sommes arrivés à minuit le 
jour de l’ouverture. Nos jeunes canadiens ont cependant pu participer activement 
à la cérémonie et à la messe de clôture. 
 
Les journées passées à Bathhurst se sont avérées être une expérience 
spirituellement enrichissante et vivifiante. L’intervention de Sœur Catherine de 
Salamanque en a aidé plusieurs à comprendre et à reconnaître le visage du 
« Vincentisme » lorsqu’elle nous a fait remarquer que : « en tant que 
Vincentiens, nous comprenons la signification et l’impact du service – 
particulièrement le service aux pauvres et aux démunis de la société. » Elle a 
ajouté : « (…) notre présent et notre avenir sont pleinement justifiés lorsqu’ils 



servent à rechercher comment être utiles aux autres. » Cela constitue en effet 
notre raison d’être et, pour être encore plus précis : « c’est là que nous trouvons 
notre bonheur le plus profond. » 
 
Nous avons pu chaque jour assister à une messe reflétant chaque fois une 
culture, des activités et des chants différents. Une des soirées a été dédiée à des 
présentations de musique, de chansons, de danse ou de diverses activités par 
différents pays… une soirée véritablement multiculturelle. Notre groupe de 
jeunes Canadiens ont chanté l’hymne national, conduits par Sara, puis dansé la 
« danse de l’écureuil » sous la direction de Josh. L’activité « loufoque » fut un 
véritable succès ! Tous ont participé et ri jusqu’à en avoir mal aux côtes ! Ils ont 
trouvé que l’idée était fantastique… Félicitations à Josh et au groupe ! Cette 
soirée a été le symbole même de la phrase « nous sommes un, bien que nous 
soyons plusieurs ! » Quels jeunes talentueux ! Je suis certaine que Carmela a 
enregistré le tout sur vidéo et qu’elle le partagera avec nous à Kitchener, lors de 
l’AGA de l’an prochain. Chaque fois que je regardais Carmela, elle avait sa 
caméra vidéo à la main pour immortaliser tout ce qu’elle pouvait capter. 
 
L’une des présentations quotidiennes a été animée par Sœur Catherine de 
Salamanque. La présentation avait pour thèmes la « charité » et la « justice 
sociale » de même que la compréhension de leur rôle respectif et de l’approche 
vincentienne à ces rôles. La signification de base peut être résumée ainsi : « Le 
don de nourriture et de vêtements et la gestion de soupes populaires ne suffisent 
pas, si nous ne nous dédions pas aussi à combattre les causes de la pauvreté. 
Nous ne pouvons tout simplement pas nous dévouer à l’un sans nous dévouer à 
l’autre. La charité est une chose et la justice en est une autre, bien différente, et 
els deux comportent des éléments essentiels. Comme nous le savons tous, 
Frédéric était un grand défenseur de la justice sociale. Il a écrit de nombreux 
articles sur les injustices dans la Tribune. Toutefois, il ne connaissait pas toutes 
les réponses et Sœur Rendu non plus, mais elle avait beaucoup d’expérience. 
Les pauvres avaient besoin d’aide tout de suite. Souvent, les pauvres croyaient 
que c’était de leur faute s’ils étaient pauvres. Nous devons ajouter le « travail » 
au « discours » sur l’aide aux pauvres et à leurs situations.  
 
Rappelons-nous que le partage profond et personnel des besoins des autres qui 
souffrent devient un partage de qui nous sommes au plus profond de nous-
mêmes ! 
 
Lors de la dernière soirée de Fam Vin, le groupe de Vincentiens canadiens 
devait faire une présentation de 5 à 7 minutes devant l’assemblée, sur les 
moyens d’aider à bâtir une Société « jeune ». Sara et moi-même avons animé 
cette présentation. On avait demandé à cinq autres pays de faire une 
présentation similaire.  
 
Sara s’est exprimée en premier sur les jeunes et les activités auxquelles elle 
participe en tant que jeune de Windsor Essex, de même que les activités 



menées dans la région de Kitchener/Waterloo. Elle avait préparé une très bonne 
présentation PowerPoint pour décrire ces activités. Quand elle a eu terminé et 
qu’elle s’apprêtait à quitter la scène, je l’ai ramenée avec moi pour faire 
présenter ensemble la deuxième partie de notre prestation. Nous avons donc 
présenté en équipe et le groupe a applaudi cette initiative ! Je voulais montrer à 
tous ce dont je voulais parler, soit le travail en équipe, les jeunes et les « plus 
vieux » ? les « cheveux gris » ? les plus « expérimentés » ? travaillant ensemble. 
L’opinion de Sara était aussi importante que la mienne. 
 
Les éléments de ma présentation : 
 
Je suis très heureuse d’avoir accompagné nos jeunes membres d’ici jusqu’en 
Australie, à titre de présidente du Conseil national du Canada. Bien sûr, c’est un 
réel plaisir de vous rencontrer tous ! J’aimerais partager quelques éléments très 
importants que nous devrions tous prendre en considération quand nous 
pensons à bâtir une « jeune Société ». 
 
Les voici : 
 
a) Nous devons considérer les jeunes membres (membres jeunesse) comme 
faisant partie de la Société et non pas comme une entité séparée… Ils font 
véritablement partie de la « famille », la famille vincentienne ! 
 
(J’ai souligné que ces préoccupations font partie de notre planification 
stratégique à travers le Canada et que nous cherchons à diminuer la moyenne 
d’âge de nos membres.) 

 
b) Nous devons être prêts à donner aux jeunes plus d’occasions de se montrer 
visibles auprès du grand public et de tous les gens avec lesquels la Société est 
en contact. 

 
Ces occasions amènent des échanges d’idées et favorisent la motivation. Une 
vision des choses à travers un regard plus jeune ! 
 
c) Les présidents de la Société, à tous les niveaux, doivent reconnaître le bien-
fondé d’inclure et d’intégrer les jeunes à titre de membres à part entière des 
conférences et conseils… Ils ne doivent pas être les « jeunes » qui font des 
activités de financement ou les petites « jobines », mais bien des « membres » 
qui peuvent prendre des décisions dans les conseils d’administration, les 
conférences et les conseils. En tant que membres, nous faisons des visites à 
domicile et entretenons des contacts personnels avec les pauvres… Il y a des 
jeunes pauvres aussi ! Qui peut le mieux établir un contact avec les jeunes 
pauvres que nos jeunes membres ? Nous devons faire « confiance » aux jeunes 
de la Société. 
 



J’ai souligné le fait qu’au Canada, nous avons une jeune universitaire de 22 ans 
qui siège au Conseil d’administration du Conseil national. J’ai aussi parlé du 
jeune Inuit de 21 qui préside la conférence du Cercle Arctique et que j’ai eu le 
plaisir de rencontrer récemment. 
 
d) Les présidents de tous les niveaux régionaux devraient envisager de nommer 
des jeunes coordonnateurs qui pourraient aider à recruter, former et conseiller 
des membres jeunesse à mesure qu’ils progressent dans la mise en pratique 
d’idées créatives destinées à trouver les moins fortunés et à répondre à leurs 
besoins. 
 
Pour conclure, le message que je souhaite vous transmettre est que nous avons 
beau exprimer notre désir de voir les jeunes répondre à l’appel de servir les 
pauvres avec amour, justice et joie, nous ne pouvons pas nous attendre à y 
arriver si nos jeunes membres ne sont que « vus » sans être « entendus » de 
façon significative. Tous autant que nous sommes avons un rôle à jouer pour 
arriver à enserrer le monde dans une conférence de charité ! 
 
Comme vous le pensez bien, mes paroles ont été accueillies avec un tonnerre 
d’applaudissements. Par la suite, plusieurs jeunes Vincentiens m’ont approchée 
pour me dire qu’ils souhaiteraient que ce soit « comme ça chez eux ».  
 
Journées mondiales de la jeunesse 
Les JMJ ont eu lieu ensuite à Sydney. Nous nous y sommes rendus en autobus 
et la première heure a passé en chansons et musique. Au moment de notre 
arrivée cependant, tout le monde dormait à poings fermés. Des gens très 
amicaux ont vu à ce que nous soyons tous bien accueillis. La ville a fermé 
certaines rues pour assurer la sécurité de tous les piétons devant se déplacer 
dans le quartier. Les pèlerins pouvaient se déplacer gratuitement dans les 
autobus de la ville. 
 
Apprentissage et partage 
 
Il y avait de la catéchèse tous les matins, suivie d’une messe à l’intention des 
pèlerins à l’une ou l’autre des églises impliquées. Il y a eu d’excellentes 
présentations faites par des conférenciers et par les jeunes. Il s’agissait parfois 
de pièces de théâtre, de chansons ou de groupes de discussion. 
 
Cérémonies d’ouverture 
Nous avions tous très hâte d’assister aux cérémonies d’ouverture. Nous avons 
marché, marché et marché, puis attendu debout, encore et encore ! C’était 
cependant merveilleux de voir tous ces jeunes réunis pour partager leur amour, 
leur joie, leurs prières, leur nourriture et leurs chants. S’asseoir ne semblait pas 
une priorité pour eux. 
 



Nous nous trouvions à une certaine distance de l’endroit où la caravane du Pape 
pénétrait sur le site. Nous voyions très peu de choses. Nous entendions 
cependant très lorsqu’il parlait. Plusieurs écrans géants avaient été placés un 
peu partout, mais tant de drapeaux nationaux flottaient au vent que nous ne 
pouvions voir les écrans. La foule était transportée rien qu’à entendre la voix du 
Pape via les haut-parleurs, même si elle ne le voyait pas. Il y avait des clameurs 
enthousiastes partout ! Après avoir marché et être restée debout pendant huit 
heures, je découvrais à quel point la vieille carcasse pouvait encore en 
prendre… il y avait des gens partout ! 
 
Bien sûr, il y avait des groupes de musiciens partout et une fois que le Page ait 
quitté le site, les gens se sont mis à danser et s’amuser. (Vous l’avez deviné… 
Je suis repartie à la maison… ma chambre d’hôtel. En réalité, je pense que j’ai 
« rampé » vers l’extérieur du site pour me trouver un taxi… ma carcasse n'en 
pouvait tout simplement plus.) On m’a dit que les jeunes s’étaient « follement 
amusés »… Carmela de même ! 
 
Messe d’ouverture 
Quelle impressionnante manifestation de liturgie à travers différentes cultures. 
Ce fut une expérience fascinante ! 
 
Le message du pape à la jeunesse 
Essentiellement, le message du Pape concernait le sacré dans chacun des 
jeunes. Il les a mis en garde contre les modes et les tendances temporelles qui 
peuvent les amener à oublier qui ils sont vraiment. Vivre en harmonie et pour 
Dieu doit constituer leur priorité absolue. Les jeunes doivent relever tellement de 
défis qu’ils peuvent facilement se perdre dans une vie de tumulte et de péché. Il 
a enjoint les jeunes à se raccrocher à leurs valeurs chrétiennes catholiques sans 
subit l’influence des modes passagères. Il leur a aussi vivement conseillé d’être 
des défenseurs de leurs valeurs chrétiennes. Les jeunes valent beaucoup à ses 
yeux et ils sont l’espoir du monde. Il a affirmé se plaire beaucoup en présence 
des jeunes. 
 
Le chemin de croix 
Les jeunes et moi étions séparés à ce moment-là. De mon côté, j’ai eu l’occasion 
de me rendre au centre-ville avec John Campbell, le président de la région de 
Queensland, Australie, pour voir la reconstitution du chemin de croix. Ce fut une 
expérience des plus émouvantes ! Nous avons eu la chance d’être au bon 
endroit au bon moment, juste quand les « soldats » et le « Christ » passaient sur 
le chemin menant au Calvaire. Le Christ était « traîné » le long du chemin. Même 
s’il faisait plutôt frais à l’extérieur, les acteurs étaient tout en sueur ! Combien 
touchant et réaliste c’était ! 
 
Messe de clôture 
Encore une fois, un évènement impressionnant et significatif ! Le samedi soir 
avant la messe du dimanche 20 juillet a eu lieu la « nuit sous les étoiles ». Quel 



évènement ! J’avais promis aux jeunes que je les suivrais dans tout si je les 
accompagnais… et je l’ai été, presque ! J’ai eu 65 ans le samedi 19 juillet et 
j’étais bien déterminée à rejoindre les jeunes sur le terrain ! J’avais acheté mon 
sac de couchage, ma tente, ma chaise et mon tapis de sol, j’étais prête ! 
Cependant, vous vous rappelez quand je vous ai parlé de la vieille carcasse tout 
à l’heure ???  
 
Ce qui est arrivé est qu’il y avait deux jeunes du Collège Saint-Stanislas qui 
s’étaient liés d’amitié avec notre groupe. Ils ont contacté Carmela pour voir si elle 
pouvait leur trouver deux billets d’entrée pour Randwick Park. Ils voulaient 
vraiment être avec notre groupe vincentien canadien. Cette chère Carmela m’a 
téléphoné à l’hôtel pour voir s’il n’y aurait pas possibilité d’obtenir ces billets, si je 
connaissais peut-être quelqu’un qui serait prêt à « sacrifier son billet d’entrée » 
pour les deux garçons 
 
J’ai « longuement » hésité et finalement, je lui ai répondu : « Eh bien ! Carmela, 
si c’est si important pour eux, je vais leur donner ma passe pour Randwick. » 
John Campbell, qui se trouvait à côté de moi, a aussi offert sa passe. Les 
garçons étaient tout simplement aux oiseaux ! Et nous aussi !!! 
 
Les autres présidents de la région m’avaient avertie de ne pas aller à Randwick, 
à moins d’y tenir à tout prix. « Ils vont être debout toute la nuit, ils vont chanter et 
rire, et tousser, etc. Ils vont aussi servir des petits déjeuners et des goûters en 
boîte. Pour des raisons de sécurité, personne ne peut quitter le site pour aller 
acheter quoique ce soit. Ils ont vidé les tablettes de médicaments contre la toux 
dans les pharmacies environnantes. Ce n’est vraiment pas sage d’y aller. Je 
n’avais donc aucun autre choix que de regarder la messe de clôture à la 
télévision, dans ma chambre d’hôtel ! 
 
J’ai tellement de choses à raconter sur mon voyage en Australie, tant sur les 
journées FamVin que sur les JMJ. Les jeunes étaient véritablement enchantés et 
empreints de tellement de grâces que malgré le temps froid, l’ambiance, elle, 
était nettement chaleureuse ! Le président d’Australie et son équipe ont fait de 
notre séjour une expérience des plus agréables ! Le Canada les remercie 
beaucoup et nous espérons avoir un jour l’occasion de leur rendre la pareille. En 
passant, nous avons aussi célébré le 43e anniversaire de mariage de Syd Tutton 
et son épouse Joanne pendant notre séjour. 
 
PS. J’ai un sac de couchage, une tente, une chaise et un matelas tout neufs… 
encore dans leur emballage… pour quiconque en aurait besoin ! 
 
Assemblée générale annuelle des États-Unis 
 
J’ai eu le plaisir d’assister à l’Assemblée générale annuelle des États-Unis à 
Louisville, au Kentucky. Le thème de l’assemblée était « Vivre la mission – 
réaliser la vision ». Il y avait aussi les célébrations autour du 175e anniversaire 



de la Société. Ce fut également un plaisir de voir que le président Joe Flannigan 
se portait très bien. Il a annoncé qu’il était « libéré du cancer ».  
Le 27 septembre, il y a eu le défilé des bannières et la marche des participants 
vers la cathédrale de l’Assomption, suivis d’une emballante liturgie du 175e 
célébrée par l’archevêque Joseph Kurtz, puis d’un banquet. Comme toujours, 
nous avons été extrêmement bien accueillis. 
 
Agrégations et institutions 
 
Tel que demandé, j’ai préparé de la documentation relative au processus 
d’agrégation et d’institution. Vous en trouverez les détails dans les pages qui 
suivent. 
 
Nouveau personnel 
 
Le 6 octobre dernier, nous avons accueilli Sandra Melo à titre de nouvelle 
adjointe administrative au bureau d’Ottawa. Elle travaille depuis à organiser le 
bureau et à mettre en place le classement papier et informatique. Je la trouve 
très capable et c’est un plaisir de travailler avec elle. N’oubliez pas lui souhaiter 
la bienvenue si vous appelez au bureau d’Ottawa.  
 
Penny Craig, présidente 
Conseil national 
Décembre 2008 


